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dans tout le pays un véritable mouvement de conver
sions, et que nous aurons bientôt à enregistrer un plus 
notable développement du catholicisme.

— Au cours de la cérémonie de son intronisation dans 
la cathédrale de Westminster, à Londres, Mgr Bourne, 
successeur de Son Em. le cardinal Vaughan, est monté 
en chaire et a lu son premier mandement. Cette “pasto
rale” portait sur la nécessité urgente, en Angleterre 
comme ailleurs, de créer des collèges pour les enfants 
catholiques.

Malgré le caractère très libéral de la nouvelle loi sur 
l’enseignement, un paragraphe de cette loi est fort dan- 
gereui. Le bill, aujourd’hui voté, dispose, en effet, les 
divers degrés de l’enseignement, de manière que les ins
tituteurs primaires soient pris parmi les meilleurs élèves 
secondaires. Or qu’arrivera-t-il ? A cause du nombre 
relativement petit des catholiques anglais de la classe 
moyenne et de l’effectif toujours rempli des collèges 
protestants, le gouvernement pourra recruter des élèves 
de confessionnalité protestante pour toutes les écoles an
glicanes et non conformistes, et même en avoir un surplus 
pour les écoles primaires catholiques.

Si, d’autre part, il ne se fondait pas de collèges catholi
ques, les jeunes gens des classes moyennes catholiques 
iraient aux institutions protestantes, risquant d’y perdre 
leur foi, ou bien pourraient être nommés instituteurs pri
maires dans des écoles protestantes.

Ne vaut-il pas mieux qu’il y ait des collèges catholi
ques anglais, afin de former des instituteurs do même 
confessionnalité pour les écoles primaires catholiques, et 
d’empêcher dans ces dernières une invasion d’instituteurs 
protestants.

— Voici un joli trait d’Edouard VII, dont les sympa-


